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AXES ET PROGRAMMES DE RECHERCHE 

Histoire contemporaine. 

Histoire environnementale / histoire de l’environnement. 

Histoire des relations humain-nature et humain-animal. 

Histoire de l'animal, notamment sauvage, et de son environnement / histoire des animaux. 

Destruction, protection et gestion de la nature, y compris les politiques publiques. 

Sociétés savantes, de protection des animaux et de protection de la nature et de l'environnement. 

Axe 1 : Écrire l’histoire de la protection de la nature 

Je poursuis des recherches sur l’histoire du mouvement français de protection de la nature en 
m’intéressant aux différents courants et acteurs (y compris la question du genre), à la diversité et à 
l’évolution des idées et des modes d’action (protection des espèces et des espaces ; éducation à la nature et 
à l’environnement ; « propagande ») ainsi qu’à leurs applications/conséquences sur le terrain (évolution du 
statut et de la répartition des espèces ; espaces naturels protégés ; transformation des paysages). Je 
développe une approche plutôt « par en-bas » qui croise les dimensions scientifiques, culturelles, sociales, 
juridiques et politiques afin de comprendre la complexité des itinéraires, des dynamiques historiques et des 
interactions sociétés / environnements. 

Programmes en cours : 

- Programme personnel de recherche historique autour de la « nature ordinaire » et des aires 
protégées : publication des actes du colloque De la réserve intégrale à la nature ordinaire. Les 
modalités changeantes de la protection de la nature (XIX

e-XXI
e siècle) (2022) ; diverses manifestations de 

vulgarisation prévues. 

- Recherche personnelle et collective autour de la notion de « patrimoine » appliquée à la 
nature : publications passées et en cours ; contribution à la préfiguration d’un projet ANR avec 
l’UVSQ et une équipe de chercheurs « Patrimonialiser pour protéger ? DEFInir, contester, 
gérer le PATrimoine naturel en France depuis le XVIII

e siècle ». 

- Recherches autour des zones humides, comme observatoires privilégiés des arrangements 
mouvants entre sociétés et natures : participation aux activités du GHZH ; intérêt particulier 
porté à l’objet « mares ». 

- Dictionnaire biographique et monographique des acteurs de la protection de la nature et de 
l’environnement (AHPNE ; depuis 2012) ; participation active à l’identification, à la 
sauvegarde, à la communication et à la valorisation de fonds d’archives privées (associations et 
personnalités). 

- Phase d’exploitation de l’opération « Inventaire des archives privées de la protection de la 
nature et de l’environnement en Région Centre-Val-de-Loire » (réalisé en 2019) : déclinaison 
en sujets de recherche (M2, doctorats). 

- Participation au projet « Histoire de l’éducation à la nature et à l’environnement » (2018-2022). 

- Projets autour du centenaire du 1er congrès international pour la protection de la nature 
(2023) : colloque international, interdisciplinaire et associant des acteurs ; divers dispositifs de 
médiation scientifique et de de vulgarisation de la recherche universitaire. 

Axe 2 : La faune sauvage et l’histoire des animaux 

Je m’intéresse désormais également à l'histoire des animaux. Par l'entrée « protection » je travaille 
sur les animaux sauvages comme révélateurs des transformations des sociétés (dynamiques de retour, 
thématique de la cohabitation, réflexions autour de la notion de « nuisible » et « d’espèce exotique 
envahissante »). Mes travaux sur le castor d’Europe m'incitent à ajouter des questionnements 
environnementaux, écologiques et éthologiques à une approche sociale, politique et culturelle. Fondés sur 
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une interdisciplinarité avec les sciences du vivant et les autres sciences humaines et sociales, prenant appui 
tant sur des études sérielles que sur des données qualitatives, possédant une dimension européenne, ils 
ambitionnent d’éclairer de façon originale les rapports homme/animal en raison de la spécificité de l’éco-
éthologie du castor (ce n’est pas un prédateur ; il adapte son environnement à ses besoins) et de son 
histoire (animal à la fois utile et nuisible ; disparition quasi-totale, protection, retour et relative acceptation 
sociale). J’envisage d’élargir mon approche à d’autres mammifères des milieux aquatiques (loutre, 
ragondin, rat musqué). Ces recherches sont porteuses de retombées opérationnelles importantes. 

Programmes en cours : 

- Programme personnel de recherche historique autour du Castor d’Europe, des opérations de 
réintroductions, et des dynamiques de recolonisation : étude du bulletin du Réseau Castor 
(ONCFS) ; études de diverses opérations de réintroduction ; publication d’un ouvrage de 
médiation ; édition commentée de carnets de terrain inédits de Georges LACROIX. 

- Supervision d’un projet de recherche socio-écologique « Anticiper et accompagner le retour du 
castor d’Europe sur le bassin de la Seine » (2020), avec des perspectives de poursuite (2021-
2022). 

- Participation à un projet de recherche pluridisciplinaire de l’axe « Humanités 
environnementales » de la MSH de Tours, coordonné par Florent KOHLER (ICD) et José 
SERRANO (DATE) « Coexistence homme/castor dans le bassin de la Loire : une approche 
participative ». 

- Recherches et publications en cours autour de la notion « nuisible » : conférences ; revue 
Anthrozoös ; étude de catalogues naturalistes du XIX

e siècle.   
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THESE 

L’émergence de la protection de la nature en France (1854-1939). La Société d’acclimatation, 
témoin et acteur du courant naturaliste. 

Doctorat en Histoire de l’Institut d’Études Politiques de Paris. 

Mention très honorable avec les félicitations du jury à l’unanimité. 

Jury 

Éric BARATAY, Professeur des Universités, Université Jean Moulin Lyon 3 
Jean-Noël JEANNENEY, Professeur des Universités émérite, IEP de Paris, directeur de thèse 
Geneviève MASSARD-GUILBAUD, Directrice d’études, EHESS 
Paul-André ROSENTAL, Professeur des Universités, IEP de Paris 
François WALTER, Professeur ordinaire, Université de Genève 

Mots-clés 

Protection de la nature / Société d’acclimatation / Histoire / France / 1854-1939 / Naturalistes / 
Écologie / Écologisme / Ligue pour la protection des oiseaux (LPO) / Société savante 

Résumé de la thèse 

Le propos de cette thèse est d’éclairer l’éveil de la protection de la nature en France à partir du 
milieu du XIX

e siècle tout en mettant en évidence un courant spécifique : les naturalistes. 

Née en 1854 d’une conception utilitariste qui soumet la nature aux besoins de l’homme, la Société 
d’acclimatation connaît un âge d’or avant d’être profondément affectée à partir des années 1880 par une 
crise interne qui, en favorisant l’arrivée à la présidence d’Edmond PERRIER, protecteur convaincu, 
accélère sa réorientation vers la protection de la nature. 

Pluriels sont les cheminements qui conduisent dès l’origine nombre de sociétaires vers une 
protection pensée surtout à partir de la situation métropolitaine. À partir d’une science de terrain mêlant 
professionnels et amateurs, émerge une conception scientifique, écosystémique et davantage biocentrée de 
la protection de la nature. La Société s’en remet d’abord à l’État pour mettre en œuvre cette protection, 
mais des échecs répétés la conduisent progressivement à une action directe par la mise en réserve intégrale 
d’espaces naturels. 

Ce lent mouvement se matérialise par l’individualisation d’une sous-section d’ornithologie (Ligue 
pour la protection des oiseaux) et la mise en protection des Sept-Îles en 1912, par l’organisation des deux 
premiers congrès internationaux de protection de la nature à Paris en 1923 et 1931, par la création des 
réserves de Camargue en 1927, du Néouvielle en 1935 et du Lauzanier en 1936 ainsi que par l’apparition 
d’une section dédiée à la protection de la nature en 1933. La mue se poursuit après la Seconde Guerre 
mondiale quand la Société d’acclimatation devient la Société nationale de protection de la nature. 
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PUBLICATIONS 

Ouvrages 

2023 (En préparation) LUGLIA Rémi, Vivre en castor. Histoires de cohabitations (France, XVIII
e-XXI

e siècles), 
Arles, Actes Sud. 

2022 (Accepté) LUGLIA Rémi, BEAU Rémi, TREILLARD Aline (dir.), De la réserve intégrale à la nature 
ordinaire. Les figures changeantes de la protection de la nature en France (XIX

e s.-XXI
e s.), Rennes, PUR. 

2018 LUGLIA Rémi (dir.), Sales bêtes ! Mauvaises herbes ! « Nuisible », une notion en débat, Rennes, PUR, 
coll. « Histoire », 11 octobre 2018, 344 p., ISBN : 978-2-7535-7479-3. 

2016 FRAISSE Luc, LOCHMANN Blanche et LUGLIA Rémi (dir.), L’agrégation, une tradition d’avenir, Paris, 
Éditions Kimé, 2016, 216 p., ISBN : 978-2-84174-744-3. 

2015 LUGLIA Rémi, Des savants pour protéger la nature. La Société d’acclimatation (1854-1960), Rennes, PUR, 
coll. « Histoire », 19 mars 2015, 434 p., ISBN : 978-2-7535-3575-6. Version remaniée et 
augmentée de la thèse. 

2012 Collaboration à CADI Antoine, Protéger les oiseaux. Un siècle d’actions avec la Ligue pour la Protection des 
Oiseaux, Rennes, Éd. Ouest-France, 121 p. 

1996 Collaboration à OLIOSO Georges (dir.), Oiseaux de Vaucluse et de la Drôme provençale, Gap, 
CROP-CEEP-SEOF, 207 p. 

Articles de revues à comité de lecture 

2022 (En préparation) « Le « nuisible » : un révélateur de la variabilité des relations entre les sociétés et 
la faune sauvage », revue Anthrozoös. 

 Apparue à partir du XVIIIe siècle, la notion « nuisible » façonne jusqu’à nos jours les rapports que les humains 
et leurs sociétés entretiennent avec la nature et les animaux. Pourtant la logique et le projet initiaux d’éradication 
semblent céder progressivement la place, dans une certaine mesure, à une logique de sacralisation. Cette dynamique 
d’ensemble, dont les prémisses sont illustrées par le cas du castor d’Europe (Castor fiber), est évidemment tempérée 
par de nombreuses résistances et des héritages persistants. Elle est également très variable selon les milieux sociaux 
considérés, les territoires, les espèces concernées, les temporalités. La notion « nuisible » permet ainsi de révéler les 
interactions changeantes entre les sociétés et leurs environnements. 

2022 (Soumis) Bertrand SAJALOLI, Sylvain DOURNEL, Laurent LESPEZ, Rémi LUGLIA, Philippe 
VALETTE, Corinne BECK, Marie-Christine MARINVAL, « Les temps de l’environnement, d’une 
construction interdisciplinaire commune à la crise des temporalités ? », Natures Sciences Sociétés, 
dossier « « Temps de la nature, temps de la société, temps scientifique à l’heure du changement 
global » ». 

 Loin d’être une aporie, la réflexion sur les temporalités des liens nature-société a occasionné de riches 
travaux au sein des différentes disciplines des sciences humaines dès les années 1970. En dressant une 
historiographie des temps de la nature dans les SHS, en insistant sur les controverses et sur les résultats conceptuels 
(anthroposystème, héritage, crise, résilience…), c’est une épistémologie du temps qui apparaît, scandée en deux 
étapes, la construction interdisciplinaire des temps de l’environnement et la crise opérationnelle des temporalités 
pour lesquelles le rapport au vivant est le creuset. 

2021 « Les figures changeantes de la protection de la nature (XIX
e – XX

e siècles) », Pour Mémoire, revue du 
Comité d’histoire du ministère de l’Écologie, n°22, Automne 2021, p. 55-60. 

 Depuis plus de 150 ans la protection de la nature s’inscrit comme une préoccupation en France et témoigne 
de la façon dont les collectifs humains conçoivent et réalisent des interactions avec les autres qu’humains. De la 
réserve intégrale à la nature ordinaire, les figures de la protection se déclinent synchroniquement et 
diachroniquement, de façon située et datée. Cet article envisage sur une longue durée et de manière synthétique les 
partenariats et assemblages configurés et reconfigurés. 

Consultable sur http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_no22_-
_automne_2021_cle74ac6f.pdf 

http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_no22_-_automne_2021_cle74ac6f.pdf
http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_no22_-_automne_2021_cle74ac6f.pdf
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2020 « Lutter contre les extinctions ou conserver la nature ordinaire. Quels combats historiques pour 
les naturalistes ? », Revue scientifique Bourgogne-Franche-Comté Nature, n°31, 2020, p. 275-283. 

 Le souci d’une nature banale, commune, familière, anthropisée et souvent utilitaire a pris une part 
significative dans les réflexions sur la nature et sa protection. Bien souvent, les acteurs ou les chercheurs considèrent 
que ce souci de cette « nature ordinaire » est récent et que les questionnements sur son état et son devenir sont 
neufs. Examiner certaines origines permet d’identifier la part qu’a pris le souci de la nature « banale », « commune », 
dans l’élaboration d’une pensée favorable à la protection, dans la définition et la mise en œuvre d’actions, dans les 
premières réalisations (mi XIXe – mi XXe siècle). Cette démarche historienne révèle quelques clés de compréhension 
de la situation actuelle en discernant les héritages, les permanences et en même temps les changements, les 
innovations, à une époque où les notions d’anthropocène et de 6e extinction s’imposent. 

2020 « Premiers jalons pour une histoire de la protection des oiseaux en France métropolitaine (milieu 
XIX

e s. – Entre-deux-guerres) », Revue semestrielle de droit animalier, n° 2, 2020, p. 481-496. 

 L’avifaune s’avère un sujet moteur d’éveil de la protection de la nature et des mouvements dédiés. En un jeu 
changeant et subtil entre utilitarisme et patrimonialisation, les motifs s’entrecroisent et se complètent pour dessiner 
les composantes essentielles de la protection de l’oiseau sauvage. 

2019 « Vivre avec les « nuisibles » ? », Pour Mémoire, revue du Comité d’histoire du ministère de l’Écologie, n°20, 
Printemps 2019, p. 62-69. 

 Entre une logique d’éradication, héritée des XVIIIe et XIXe siècles, et une logique de sacralisation, toute 
récente, une cohabitation entre les humains et le monde sauvage est-elle possible ? Cet article propose un 
cheminement à travers les âges, les espèces, les milieux et les sociétés afin de mieux appréhender le caractère évolutif 
et situé de ces questionnements. 

Article consultable sur http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_no20_-
_hiver_2019_-_patrimoine_immobilier_des_armees_cle2fd386.pdf 

2016 « Regards historiques sur les premiers espaces naturels protégés de France métropolitaine (XIX
e – 

XX
e s.) », Revue semestrielle de droit animalier, n° 1, 2016, p. 283-300. 

 Au sein d’un dossier spécial qui leur est consacré, cette contribution entend analyser les processus et les 
acteurs de la définition et de la constitution des premiers « espaces naturels protégés » français, du milieu du 
XIXe siècle jusqu’à la loi de 1960 sur les parcs nationaux. 

Article consultable sur http://www.unilim.fr/omij/files/2016/12/RSDA_1_2016.pdf 

2015 « Pourquoi le castor ne s’est-il pas éteint en Europe ? Regards d’un historien », Revue scientifique 
Bourgogne Nature, n°21-22, décembre 2015, p. 163-174. 

 Unanimement considéré comme nuisible, le castor d’Europe est au bord de l’extinction à la fin du 
XIXe siècle. La population française se trouve alors réduite à quelques couples localisés dans le Bas-Rhône et très 
menacés. Mais le castor ne s’éteint pas, contrairement à d’autres espèces à la même époque. Que s’est-il donc passé à 
la charnière des XIXe et XXe siècles qui a permis sa sauvegarde ? Davantage que des modifications écologiques ou 
éthologiques, il semble que ce soit un changement majeur de paradigme chez les savants naturalistes à la fin du 
XIXe siècle qui ait rendu possible, in extremis, les mesures de protection par une patrimonialisation du castor fondée 
sur sa rareté et la notion d’équilibre naturel. Rares sont les espèces menacées d’extinction qui connaissent un tel 
rétablissement. Cela fait du castor d’Europe une espèce exemplaire, bien que son acceptation sociale, facteur 
essentiel de sa survie, ait été singulièrement précoce. 

2015 « De la patrimonialisation du castor d’Europe à la protection d’un paysage », Projets de paysage, 
n°11, mis en ligne le 04/02/2015. 

 Cette communication inscrit dans une perspective à la fois diachronique et synchronique la protection du 
castor dans les années 1900. En France, le mouvement naturaliste est porteur de cette demande de protection d’un 
animal au bord de l’extinction qui se fonde sur une mutation des conceptions savantes mais aussi, en lien avec la 
protection des paysages, sur la notion de patrimoine naturel. Tout au long du XXe siècle, le castor recolonise 
naturellement et par des réintroductions de nombreux cours d’eau de France et d’Europe, façonnant à nouveau un 
certain paysage, que la protection de cette espèce permet de conserver, inversant ainsi la logique de « l’enveloppe 
patrimoniale ». 

Article consultable sur https://journals.openedition.org/paysage/11149. 

2015 « Le cheminement des naturalistes vers la protection de la nature en France (milieu du XIX
e – 

milieu du XX
e siècle) », Revue scientifique Bourgogne Nature, n°20, janvier 2015 (numéro daté de 

2014), p. 203-214. 

http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_no20_-_hiver_2019_-_patrimoine_immobilier_des_armees_cle2fd386.pdf
http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_no20_-_hiver_2019_-_patrimoine_immobilier_des_armees_cle2fd386.pdf
http://www.unilim.fr/omij/files/2016/12/RSDA_1_2016.pdf
https://journals.openedition.org/paysage/11149
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 Cette communication entend retracer l’éveil d’un courant naturaliste de protection de la nature en France à la 
fin du XIXe siècle et au début du XXe siècle. Alors que l’idéologie utilitariste paraît dominer de façon hégémonique les 
esprits, plusieurs cheminements vers la protection de la nature apparaissent par la notion d’équilibre naturel, par la 
crainte des extinctions, par le constat de la surexploitation des ressources. À partir d’une science de terrain mêlant 
professionnels et amateurs, émerge alors une conception scientifique et biocentrée de la protection de la nature. 
Progressivement cette opinion se diffuse parmi les naturalistes et génère des engagements. Ainsi, dès le XIXe siècle, 
des actions se développent, de nouvelles structures se créent (LPO en 1912), des espèces sont préservées (castor en 
1909), des espaces sont protégés (Sept-Îles en 1912, Camargue en 1927), un militantisme naturaliste se crée. La 
protection naturaliste de la nature du début du XXIe siècle est très largement l’héritière de ces précurseurs. 

2014 « Le savant, le saumon et l’ingénieur. La Société d’acclimatation, l’État et le dépeuplement des 
cours d’eau à la fin du XIX

e siècle », Pour Mémoire, revue du Comité d’histoire du ministère de l’Écologie, 
n°14, Hiver 2014, p. 88-97. 

 Dans la seconde moitié du XIXe siècle, des savants, notamment liés à la Société d’acclimatation, s’inquiètent 
du déclin des populations de poissons d’eau douce en France et de la disparition de certaines espèces (saumons et 
truites) car elles représentent une perte de ressource alimentaire. Pour résoudre cette question, et protéger cette 
nature « sauvage », ils collaborent avec le gouvernement et l’administration. Ainsi les relations entre l’État et les 
savants se révèlent. Protéger la nature revient alors à réparer les actions de l’homme mais surtout à maîtriser le 
« sauvage » et à pérenniser la ressource piscicole. 

Revue consultable sur http://www.developpement-durable.gouv.fr/Pour-memoire-la-revue-du-Comite-d.html 

2013 « Le donne nella protezione della natura in Francia (1850-1940) », Genesis, XII/2, 2013, 
« Ecostorie. Donne e uomini nella storia dell'ambiente » (dossier dirigé par Stefania BARCA & 
Laura GUIDI), Società Italiana delle Storiche, p. 33-53. 

Titre français : « La place des femmes dans l’éveil d’un courant naturaliste de protection de la nature en France 
(années 1850-1940) ». 

 L’objet de cet article est de définir la place des femmes dans le contexte français d’éveil d’un courant 
naturaliste de protection de la nature, des années 1850 à la Seconde Guerre mondiale. L’étude porte sur des sociétés 
savantes naturalistes (Société d’acclimatation, Ligue pour la protection des oiseaux). Si jusqu’à la Première Guerre 
mondiale les femmes sont physiquement absentes de ce mouvement, elles apparaissent à la faveur de discours 
contre la mode des chapeaux à plumes, qui les enferment dans une supposée mais traditionnelle « nature » féminine. 
Progressivement, à partir des années 1920, les femmes sont plus nombreuses et le courant naturaliste de protection 
devient plus militant, plus moral, plus efficace. 

http://www.societadellestoriche.it/index.php?option=com_content&view=article&id=521:2013-xii2-ecostorie-
donne-e-uomini-nella-storia-dellambiente&catid=126:indice-dei-numeri&Itemid=136 

2013 « Le castor d’Europe (Castor fiber). Regards historiques anciens et nouveaux sur un animal 
sauvage », Centre interdisciplinaire d’études et de recherches sur l’Allemagne (CIERA), 
Trajectoires, n°7, « La condition animale. Places, statuts et représentations des animaux dans la 
société », décembre 2013. 

 La longue histoire de la disparition du castor (Castor fiber) de l’Europe, et de son retour récent, invite à porter 
un regard original sur les rapports changeants entre l’homme et les sociétés d’un côté, et l’animal et le reste de la 
nature de l’autre. L’analyse de la protection de cet animal singulier, initiée au XIXe siècle par une mutation du 
paradigme utilitariste, particulièrement chez les naturalistes, et de sa reconquête de nombreux espaces d’où l’homme 
l’avait fait disparaitre, met en évidence une dynamique européenne, globale malgré certaines différences. Le cas du 
castor permet en outre d’appréhender la capacité du sauvage à s’adapter à l’anthropisation du monde. 

 Article consultable sur http://trajectoires.revues.org/1130 

Chapitres d’ouvrages et actes de colloque 

2023 (En préparation) « Écrire l’intimité des animaux sauvages, une impossibilité historienne ? », in 
BARATAY Éric (dir.), Écrire du côté des animaux, Paris, Éditions de la Sorbonne, 2023. 

 Est-il possible, et légitime, pour un historien, de restituer par ses écrits disciplinaires l’intimité des animaux 
sauvages ? Nous examinerons les réponses à cette question à partir d’écrits sur le castor de Lewis H. Morgan, de 
Grey Owl, de Bernard Richard et de Georges Lacroix. 

2022 (À paraître) « Les adaptations des castors d’Europe (Castor fiber) à l’anthropisation de leur 
monde », in BARATAY Éric (dir.), Variations animales, Paris, Éditions de la Sorbonne, 2022. 

http://www.developpement-durable.gouv.fr/Pour-memoire-la-revue-du-Comite-d.html
http://www.societadellestoriche.it/index.php?option=com_content&view=article&id=521:2013-xii2-ecostorie-donne-e-uomini-nella-storia-dellambiente&catid=126:indice-dei-numeri&Itemid=136
http://www.societadellestoriche.it/index.php?option=com_content&view=article&id=521:2013-xii2-ecostorie-donne-e-uomini-nella-storia-dellambiente&catid=126:indice-dei-numeri&Itemid=136
http://trajectoires.revues.org/1130
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 Il s’agit d’examiner et de s’interroger sur les temporalités des variations animales et des adaptations du vivant, 
à partir du cas du castor d’Europe. 

2021 « Un étranger de chez nous. La problématique du retour chez le castor d’Europe (France, XIX
e-

XXI
e siècles) », in Marie DELCOURTE, Marc GALOCHET, Fabrice GUIZARD, Emmanuelle 

SANTINELLI-FOLTZ (dir.), Environnement, Territoires et Sociétés. Études interdisciplinaires offertes à 
Corinne BECK, Presses Universitaires de Valenciennes, 2021, p. 425-439. 

 La problématique de l’étranger – qui n’est donc, par principe, pas à sa place selon le point de vue de certains 
humains – est un leitmotiv des relations conflictuelles entre les hommes et les animaux dits exotiques. Il n’en a pas 
toujours été ainsi. L’exemple du castor d’Europe est révélateur de l’existence de différents registres d’acceptation 
variables selon les milieux sociaux, les lieux, les époques, qui pourraient n’être en réalité que des registres d’adaptation, 
celle-ci étant tout autant humaine qu’animale. 

2021 « De l'animal nuisible à l'animal protégé (XIX
e-XXI

e siècle) : Les cas des oiseaux et du castor », in 
Anne-Marie FLAMBARD-HERICHER et François BLARY (dir.), L’animal et l’homme : de l’exploitation 
à la sauvegarde, Éd. du CTHS, 2021. 

 À partir du XIXe s., une partie de la faune sauvage passe du statut de « nuisible » à celui de « protégée ». 
Concentrer le regard sur les naturalistes français ainsi que sur les cas des oiseaux et du castor permet de révéler et de 
comprendre les dynamiques qui ont mené à ce renversement des valeurs et à la redéfinition – toujours en cours - des 
assemblages entre humains et autres qu’humains. Deux cheminements principaux conduisent les savants vers la 
protection de la nature. D’abord la nécessité de préserver un « équilibre naturel » perturbé par l’homme, dans une 
perspective plus biocentrée, s’impose. Ensuite, à l’orée du XXe s., une logique de patrimonialisation, scientifique, 
esthétique et éthique, associée à la crainte des extinctions, débouche sur la protection des premiers « nuisibles ». 
Ainsi le paradigme dominant de l’utilité/nuisibilité des espèces sauvages se trouve vivement contesté. Face à ces 
mutations les animaux ne sont pas restés passifs mais au contraire développent des capacités d’adaptation. 

https://books.openedition.org/cths/15710 

2019 « Les rapports entre savants et oiseaux. De l’utilitarisme à la « nature ordinaire », in, VAN DAM 
Denise, NIZET Jean et STREITH Michel (dir.), Humains et animaux dans les agricultures alternatives. 
La domination en question, Éd. Éducagri, 2019, p. 202-222. 

 Un des principaux points de départ de ce cheminement vers la protection des oiseaux est le rapport entre les 
oiseaux et l’agriculture, du point de vue de l’utilité mais aussi de la destruction des premiers pour et par la seconde. 
Analyser le regard des savants sur les relations entre l’oiseau et l’agriculture permet de rendre compte de la 
transformation des rapports homme-nature qui a cours du milieu du XIXe siècle au milieu du XXe siècle par le 
développement des sciences naturelles et la naissance de l’écologie, par la transformation des milieux que le 
« progrès » industriel, technique et agricole induit, par la manifestation d’une sensibilité à la nature, nouvelle au 
moins dans son expression. 

2019 « Le castor révélé par le technico-administratif. Les synthèses annuelles du Réseau Castor 
(ONCFS) », in BARATAY Éric (dir.), Aux sources de l’histoire animale, Paris, Éditions de la 
Sorbonne, 2019, p. 167-178. 

 L’analyse des « synthèses annuelles du Réseau Castor (ONCFS) » permet de révéler, parmi de multiples 
données humaines de caractère technique et administratif, les traces de l’animal et de l’individu, de façon à la fois 
quantitative et qualitative. 

2019 « Le Castor est dans le fleuve. La construction contemporaine d’une cohabitation avec le sauvage 
(XIX

e – XXI
e s.) », in GUIZARD Fabrice et BECK Corinne (dir.), Les animaux sont dans la place. La 

longue histoire d’une cohabitation, Encrage Université, 2019, p. 113-128. 

 D’abord chassé pour les produits qu’il procure à l’homme, le castor, une fois raréfié, est jugé nuisible car 
gênant les aménagements humains : il est alors presque éradiqué. Les logiques de patrimonialisation de la nature à 
l’œuvre à la fin du XIXe s. transforment les regards humains et permettent la sauvegarde des derniers individus et le 
retour progressif de cet animal sur de nombreux cours d’eau français. La question de la cohabitation des hommes 
avec cet animal sauvage se pose alors avec une acuité croissante, à la fois en reprenant des points de vue hérités des 
périodes précédentes mais aussi selon des termes tout à fait neufs. La communication examinera les volontés et les 
pratiques des différents acteurs dans leur temporalité, à partir de sources inédites et de recherches en cours, car la 
confrontation des opinions produit des assemblages singuliers et évolutifs, des dialogues originaux. 

2019 « D’une Nature pour l’Homme à une Nature sans hommes ? Mutations naturalistes à la charnière 
des XIX

e et XX
e s. », in LAMY Jérôme et ROY Romain (dir.), Pour une anthropologie historique de la 

nature, PUR, février 2019, p. 165-180. 

https://books.openedition.org/cths/15710
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 Cette contribution se propose d’historiciser la mutation majeure pour le monde naturaliste et pour les 
sociétés européennes que constitue l’éveil d’une conscience écologique et pré-écologiste, à l’origine d’un courant 
fondamental et spécifique du mouvement de la protection de la nature et de l’environnement, inventeur et maître 
d’œuvre du concept de protection intégrale. Outre d’observer le mouvement des idées, elle s’attachera à analyser 
leurs applications concrètes et l’évolution des actions entreprises par les savants et les pouvoirs publics pour 
protéger la nature. 

2013 « Le dépeuplement des cours d’eau : un marqueur de l’émergence de la protection de la nature 
dans la Société d’acclimatation et en France (milieu XIX

e – milieu XX
e siècle) », in MATHIS 

Charles-François & MOUHOT Jean-François (dir.), Une protection de l’environnement à la française ? 
XIX

e –XX
e siècle, Seyssel : Champ Vallon, coll. « L’environnement a une histoire », 2013, 

p. 199-209. 

 Le constat, unanime mais jamais mesuré, de la raréfaction du poisson dans les cours d’eau français, conduit 
les savants de la Société d’acclimatation, dès la naissance de celle-ci en 1854, à s’interroger sur les mesures à prendre 
pour conserver ce qui est identifié comme une ressource importante. Ils envisagent d’abord, dans le cadre d’un 
paradigme utilitariste prégnant, de « repeupler » les cours d’eau en soutenant l’essor de la pisciculture. Mais vers 
1900, la pertinence des introductions d’espèces exotiques est mise en cause. Rapidement les savants considèrent qu’il 
est nécessaire de protéger les poissons et leurs habitats en restaurant l’accessibilité des bassins, en mettant en réserve 
des portions de cours d’eau et en durcissant la législation. Reconnue comme un expert sur ces questions, la Société 
d’acclimatation est associée par l’État à toutes ses réflexions pour améliorer la situation et ses avis sont largement 
suivis. Sans que pour autant la situation des populations de poissons des cours d’eau français ne paraisse s’améliorer. 

Articles de revues, publications sur le web 

2022 (À venir) « Aux origines des espaces naturels protégés en France », Bulletin de l’Association de 
Géographes Français. 

 Cette contribution examine les processus à l’œuvre dans la définition et la mise en place des premiers espaces 
naturels protégés de France métropolitaine, en s’interrogeant sur les courants et les acteurs, les motivations ainsi que 
sur la typologie de ces espaces. 

2021 Bernard CHEVASSUS-AU-LOUIS et Rémi LUGLIA, « La création d’aires protégées : analyse des 
engagements français et européens », Le Courrier de la Nature, n° 331, novembre-décembre 2021, 
p. 33-39. 

 En mai 2019, le Président de la République a fixé l’objectif d’atteindre, en 2022, 30 % d’aires terrestres et 
marines protégées, dont un tiers sous protection forte (soit 10 % de la surface du territoire national). Quel est le 
contenu réel et les enjeux de cet objectif ? Plus globalement, que sont les aires protégées et comment se sont-elles 
constituées ? Que nomme-t-on protection forte ? Quelle est la situation actuelle par rapport à cet objectif ? 

2021 Bernard CHEVASSUS-AU-LOUIS et Rémi LUGLIA, « La création d’aires protégées : analyse des 
engagements français et européens », Regards, Société française d’écologie et d’évolution, 
décembre 2021. 

 En mai 2019, le Président de la République a fixé l’objectif d’atteindre, en 2022, 30% d’aires terrestres et 
marines protégées, dont un tiers sous protection forte (soit 10% de la surface du territoire national). Nous nous 
proposons dans ce « Regard » de préciser le contenu et les enjeux de cet objectif : qu’appelle-t-on aires protégées ? 
Et protection forte ? Quelle est la situation actuelle par rapport à cet objectif ? 

Article consultable sur https://www.sfecologie.org/regard/r101-dec-2021-chevassus-et-luglia-strategies-aires-
protegees/ 

2019 « Histoire de la protection de la nature en France. La nature ordinaire, facteur d’éveil », Le 
Courrier de la Nature, n° spécial 2019 « La nature ordinaire. L’identifier, la rencontrer, la 
protéger », 2019, p. 12-15. 

 Dans un numéro spécial consacré à la notion de « nature ordinaire », il s’agit d’examiner la part qu’a pris le 
souci de la nature « banale », « commune », dans l’éveil et l’élaboration d’une pensée favorable à la protection, dans 
la définition et la mise en œuvre d’actions, dans les premières réalisations (mi XIXe – mi XXe siècle). L’étude des 
origines fournit des clés de compréhension de la situation actuelle en identifiant les héritages, les permanences et en 
même temps les changements, les innovations. 

2019 « Le ragondin » et « la loutre », Historia, n° spécial « Des animaux et des hommes », n° 46, mars-
avril 2019, p. 38 et 88. 

https://www.sfecologie.org/regard/r101-dec-2021-chevassus-et-luglia-strategies-aires-protegees/
https://www.sfecologie.org/regard/r101-dec-2021-chevassus-et-luglia-strategies-aires-protegees/
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2017 « Le nuisible, d’hier à aujourd’hui. Vers une cohabitation ? », Le Courrier de la Nature, n° 306 
spécial « Nuisibles », novembre-décembre 2017, p. 5-8. 

 « Nuisible » est une notion fortement mouvante selon les époques, selon les sociétés mais aussi selon les 
espèces et les milieux. Cet article a pour objet d’introduire le numéro spécial en brossant le contexte historique de 
cette notion, et en interrogeant sa variabilité. 

2017 « Naissance de la Réserve de Camargue », L’Histoire, n° 439, septembre 2017, p. 24-25. 

 Article consultable sur http://www.lhistoire.fr/naissance-de-la-camargue 

2017 Avec Jean PINSACH, « Le castor bâtisseur de Blois (2011-2016). De l’adaptation des espèces 
protégées », Le Courrier de la Nature, n° 302, mars-avril 2017, p. 25-32. 

 À Blois, en 1974-1976, une opération de réintroduction de 13 individus a permis au castor d’Europe (Castor 
fiber) de recoloniser une large partie du bassin de la Loire. Cette dynamique de retour se poursuit actuellement et 
révèle les adaptations tant animales qu’humaines. 

2016 Avec Jean-Pierre RAFFIN, « La loi de 1976 au miroir de l’histoire », Le Courrier de la Nature, 
n° 298, juillet-août 2016, p. 23-27. 

 La loi de 1976, dont nous fêtons le 10 juillet les 40 ans, s’avère une étape importante dans l’histoire de la 
protection de la nature en France. La part prise par les associations naturalistes, au premier rang desquelles la SNPN 
et la FFSPN (Fédération française des sociétés de protection de la nature, maintenant dénommée France nature 
environnement) ont joué conjointement un rôle central, fut déterminante dans l’obtention de cette loi et le maintien 
de plusieurs mesures phares, à une époque où le « progrès » se mesurait en autoroutes, en surface de parkings, en 
kilomètres de haies arrachées, en volumes d’engrais et de pesticides épandus. 

2014 « Albert CHAPPELLIER (1873-1949). Un acteur méconnu de la protection de la nature au 
XX

e siècle », publication sur le site web de l’AHPNE, rubrique Dictionnaire des acteurs de la 
protection de la nature et de l’environnement, 19 mars 2014. 

 Si Louis MAGAUD D’AUBUSSON (1849-1917) est reconnu communément comme le père fondateur de la 
Ligue pour la protection des oiseaux (LPO) et de la réserve ornithologique des Sept-Îles, toutes deux créées en 1912, 
Albert CHAPPELLIER, de 24 ans son cadet, est généralement absent des mémoires. Pourtant, jusqu’en 1976, c’est son 
nom que porte cette réserve et il occupe un poste important à la direction de la LPO de 1912 à son décès en 1949. 
L’explication de cet oubli est historienne : bien peu de sources existent concernant Albert CHAPPELLIER, en dehors 
de ses publications scientifiques. Pourtant il paraît avoir joué un rôle important dans le mouvement français de 
protection de la nature de la première moitié du XXe siècle. 

 Article consultable sur http://ahpne.fr/spip.php?page=imprimer&id_article=282. 

2013 « Le savant, l’oiseau et l’agriculture. La Société d’acclimatation et la protection des oiseaux (1854-
1939) », Mémoires de la Société des Sciences et Lettres de Loir-et-Cher, Tome 68, Blois, septembre 2013, 
p. 137-148. 

 Les oiseaux sont un des principaux moteurs de l’émergence et de la diffusion des idées de protection de la 
nature en France mais aussi dans le monde. Le regard en mutation des savants de la Société d’acclimatation rend 
compte des transformations de la relation entre l’oiseau et l’agriculture, initialement placée sous le signe de 
l’utilitarisme, qui s’avère le point de départ d’un cheminement vers la protection, entre le milieu du XIXe siècle et le 
milieu du XXe siècle. L’apparition de la Ligue pour la protection des oiseaux en 1912, et sa divergence progressive 
d’avec la Société d’acclimatation, témoignent également des mutations à l’œuvre. 

2012/14 « La Société d’acclimatation (1854-1939). Une origine du courant naturaliste de protection de la 
nature en France », Le Courrier de la Nature, série de 10 articles parus en 2012-2014. 

1. « Les origines », n° 270, septembre-octobre 2012, p. 37-39. 

2. « Qu’est-ce que la Société d’acclimatation ? », n° 271, novembre-décembre 2012, p. 38-
41. 

3. « Âge d’or, crise et renouveau de la Société d’acclimatation (1854-1939) », n° 273, 
janvier-février 2013, p. 36-37. 

4. « De l’utilitarisme à l’équilibre naturel », n°274, mars-avril 2013, p. 44-46. 

5. « La question des ressources naturelles », n°275, mai-juin 2013, p. 38-41. 

6. « À la fin du XIX
e siècle, les extinctions d’espèces choquent les consciences », n°276, 

juillet-août 2013, p. 39-40. 
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7. « Au début du XX
e siècle, les ravages causés par la plumasserie mobilisent la Société 

d’acclimatation et les protecteurs », n°277, septembre-octobre 2013, p. 40-41. 

8. « Comment agir ? L’enjeu de l’efficacité (première partie) », n°279, novembre-
décembre 2013, p. 40-41. 

9. « Comment agir ? L’enjeu de l’efficacité (seconde partie) », n°280, janvier-février 2014, 
p. 40-41. 

10. « Un courant naturaliste de protection de la nature », n°281, mars-avril 2014, p. 44-45. 

2012 « Des savants et des oiseaux. Les oiseaux et leur protection au sein de la Société d’acclimatation 
de 1854 à la Seconde guerre mondiale », Le Courrier de la Nature, n° 272 spécial « Protection des 
oiseaux », p. 20-27. 

  Notices sur « l’aveuglement des oiseaux chanteurs, une victoire du cœur contre la « tradition » 
et les « tolérances » » (p. 34), « Albert CHAPPELLIER (1873-1949) » (p. 58), « Louis MAGAUD 
D’AUBUSSON (1849-1917) » (p. 64), « Edmond PERRIER (1844-1921) » (p. 66-67), « Louis 
TERNIER (1861-1943) » (p. 68). 

 La Société d’acclimatation, ancêtre de la Société nationale de protection de la nature, n’a pas été créée loin 
s’en faut pour protéger les oiseaux, ni la nature en général. Mais les avancées scientifiques et la mutation des 
conceptions de ses adhérents l’ont amenée progressivement à revoir ses objets et missions. Il apparaît ainsi que 
l’association a joué un rôle important dans la protection des oiseaux et a été transformée par ce combat. Retour sur 
un cheminement historique de savants naturalistes vers la protection de la nature, avec un focus sur l’itinéraire des 
personnages les plus marquants. 

2007 « L’animal, la loi et la nature », L’Histoire, n° 319, avril 2007, p. 28-29. 

COMMUNICATIONS DANS DES COLLOQUES, JOURNEES D’ETUDE ET SEMINAIRES 

2022 (Soumis) « Castor : un projet participatif pour réactiver la connexion habitants nature », en 
collaboration avec Stéphanie DRELON, Christophe EGGERT, Florent KOHLER et José 
SERRANO, dans le cadre du colloque Demain, Nature et Ville ?, organisé par le réseau thématique 
de recherche Milieux et Diversité (RTR MiDi) à l’école de la nature et du paysage de l’INSA 
Centre-Val de Loire à Blois, 20, 21 et 22 juin 2022. 

 Le retour du castor dans des territoires anthropisés et urbains génère parfois des refus d’acceptation du 
retour du sauvage. Cette contribution présente une recherche-action fondée sur le concept d’écologie de la 
réconciliation qui vise à associer les habitants à la préservation de la biodiversité dans les espaces habités en recréant 
des liens de voisinage et d’appartenance à une même communauté du vivant. 

2022 (Soumis) « De la « nature-objet » à la « nature-patrimoine » ». Colloque Nature, 3e édition des 
Rencontres du XIX

e siècle, 9-10 juin 2022, Université de Bourgogne à Dijon, sous le patronage 
de la Société d’Histoire de la Révolution de 1848 et avec le soutien du laboratoire LIR3S 
(UMR CNRS 7366) Laboratoire Interdisciplinaire de Recherche Sociétés, Sensibilités, Soin. 

2022 (À venir) « Écrire l’intimité des animaux sauvages, une impossibilité historienne ? ». Atelier IUF 
d’Éric Baratay Éric, Écrire du côté des animaux, Lyon, 17-18-19 mai 2022. 

 Est-il possible, et légitime, pour un historien, de restituer par ses écrits disciplinaires l’intimité des animaux 
sauvages ? Nous examinerons les réponses à cette question à partir d’écrits sur le castor de Lewis H. Morgan, de 
Grey Owl, de Bernard Richard et de Georges Lacroix. 

2021 Table ronde dans le cadre du séminaire « Quels apports des sciences humaines et sociales (SHS) 
pour la gestion des espaces naturels ? », École nationale supérieure de la nature et du paysage 
(Blois), 7 octobre 2021. 

2021 « Les adaptations des castors d’Europe (Castor fiber) à l’anthropisation de leur monde ». Atelier 
IUF d’Éric Baratay, Variations, Lyon, 9 juin 2021. 

2021 Participation à la table-ronde « Comment gérer la population animale dans les espaces 
forestiers ? », dans le cadre de la journée d’étude du GHFF La forêt maison des bêtes ( ?), 
visioconférence, 29 janvier 2021. 
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2019 « Aux origines de la protection de la nature en France, le patrimoine », séminaire CHCSC-UVSQ 
Patrimoines et patrimonialisation : les inventions du capital historique XIX

e-XXI
e siècles. Séance sur Le 

patrimoine « naturel » : conservation, préservation, patrimonialisation ? Ministère de la Culture (Paris). 15 
novembre 2019. 

 Il s’agit d’examiner le processus qui a conduit la « nature-objet » du XIXe siècle vers la notion de « patrimoine 
naturel » dans ses différentes acceptions et dynamiques. Plusieurs courants idéologiques et groupes d’acteurs 
contribuent à cette évolution idéologique, qui a des implications opérationnelles notables. 

2019 « On ne naît pas nuisible, on le devient. Réflexions historiques sur le cas français », 12th European 
Vertebrate Pest Management Conference, Clermont-Ferrand. 10 septembre 2019. 

 « On ne naît pas « nuisible », on le devient » : cette affirmation, adaptée d’une phrase célèbre de Simone de 
Beauvoir et inspirée par Aline Treillard, spécialiste du droit de l’environnement, exprime tout l’enjeu de la 
construction sociale d’une notion qui, d’une part, témoigne d’un système de pensée particulier faisant des humains 
les « maîtres et possesseurs de la nature » et, d’autre part, possède une indéniable valeur performative qui conduit à 
légitimer les actions anthropiques sur la nature. Par une approche historienne concentrée sur le monde naturaliste, 
un cheminement à travers les âges, les espèces, les milieux et les sociétés sera proposé afin de mieux appréhender le 
caractère évolutif et situé des questionnements autour de la notion « nuisible », récemment extirpée du droit français, 
mais sans réelles conséquences opérationnelles. 

2019 « Le castor d’Europe : regards historiques sur un animal sauvage », Cycle de journées d’études sur les 
dynamiques (conflits, stratégies d’acteurs, nuisances) induites par le sauvage et l’ensauvagement dans les cadres 
politiques, sociaux et culturels, Comité français de l’Union Internationale pour la Conservation de la 
Nature (UICN), 19 avril 2019. 

2019 « Protéger la nature. Des idées aux actions (XIX
e – XX

e s.) », Université Versailles Saint-Quentin, 
25 janvier 2019. 

2018 « Aux origines des espaces naturels protégés en France », journée d’étude sur « Les géographes et 
la nature : nouveaux regards », Association de Géographes Français, 29 septembre 2018. 

 Cette étude examine les processus à l’œuvre dans la définition et la mise en place des premiers espaces 
naturels protégés de France métropolitaine, en s’interrogeant sur les courants et les acteurs, les motivations ainsi que 
sur la typologie de ces espaces. 

2018 « Entre science et morale, les justifications fluctuantes de la protection de la faune sauvage (XIX
e-

XXI
e siècle) », journée d’étude sur « la maltraitance animale », Université de Nanterre, 14 juin 

2018. 

 Il s’agit de s’intéresser aux liaisons fluctuantes depuis le milieu du XIXe siècle entre le monde de la protection 
animale (qui pense la souffrance et dénonce la maltraitance, d'abord pour les domestiques puis, aussi, pour les 
animaux sauvages), et celui de la protection de la nature (et donc de la faune sauvage). Parfois très proches, ces 
courants cherchent à bien se distinguer à d'autres périodes. Actuellement on assiste à une convergence sur de 
nombreux thèmes. Quand la science des naturalistes s'autorise à accepter sa dimension éthique... 

2018 « Le castor révélé par le technico-administratif. Les synthèses annuelles du Réseau Castor 
(ONCFS) ». Atelier IUF d’Éric BARATAY « Construire une histoire animale des animaux. 1. Les 
sources », 27 mars 2018. 

 Il s’agit d’analyser les « synthèses annuelles du Réseau Castor (ONCFS) » dans l’intention d’y révéler, parmi 
de multiples données humaines, de caractère technique et administratif, les traces de l’animal et de l’individu, de 
façon à la fois quantitative et qualitative. 

2018 « La part historique de la « nature ordinaire » dans les réflexions et les actions de la Société 
Nationale de Protection de la Nature », Journée d’étude « Nature ordinaire », SNPN, 16 janvier 
2018. 

 Cette communication se propose d’examiner la part qu’a pris le souci de la nature « banale », « commune », 
dans l’éveil et l’élaboration d’une pensée favorable à la protection, dans la définition et la mise en œuvre d’actions, 
dans les premières réalisations (mi XIXe – mi XXe siècle). Le projet est d’examiner les origines pour fournir des clés 
de compréhension de la situation actuelle en identifiant les héritages, les permanences et en même temps les 
changements, les innovations. 

2017 « Accompagner le retour du castor en Loir-et-Cher (années 1970-1980). Acteurs, enjeux et 
pratiques d’une propagande naturaliste empirique ». Journée d’étude « Le nerf de la guerre » : 
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l’économie de la propagande », Université de Créteil-Paris Est-Val de Marne, 11 septembre 
2017. 

 En avril 1974, des castors sont réintroduits par de jeunes naturalistes locaux sur la Loire en amont de Blois 
(Loir-et-Cher). Retour, dans un essai d’histoire « par en bas », sur les acteurs, les enjeux et les pratiques de 
propagande de ce moment singulier des années 1970, qui révèle néanmoins un certain nombre de possibles héritages 
du courant naturaliste de protection de la nature, tout en témoignant d’innovations empiriques nées d’un besoin 
nouveau de convaincre, qui persiste encore de nos jours. 

2017 « Le Castor est dans le fleuve. La construction contemporaine d’une cohabitation avec le sauvage 
(XIX

e – XXI
e s.) ». Journée d’étude « Les animaux sont dans la place », 4e Rencontres 

Internationales « Des Bêtes et des Hommes » organisées par le Calhiste (EA 4343), Université 
de Valenciennes et du Hainaut Cambrésis, 11-12 mai 2017. 

Cf. article publié en 2018 dans les actes du colloque. 

2016 « Éduquer pour protéger la nature (mi XIX
e-mi XX

e siècle). Volontés et pratiques des savants 
naturalistes ». Journée d’étude du PAJEP Animation nature et environnement. 1970-1990. Héritages, 
pratiques, engagements, Pierrefitte-sur-Seine, 16 novembre 2016. 

 Dès le XIXe siècle, alors que se définissent et s’imposent progressivement parmi eux des enjeux liés à la 
protection de la nature, les savants naturalistes cherchent à transformer l’homme et ses comportements. Ces 
volontés et ces pratiques à finalité éducative sont une part de l’héritage sur lequel fleurira l’animation nature à partir 
des années 1970. 

http://www.dailymotion.com/video/x5604dc 

2016 « De l'animal nuisible à l'animal protégé. Les cas des oiseaux et du castor (XIX
e-XXI

e siècle) ». 
141e congrès du CTHS, L’animal et l’homme, Université de Rouen, 12 avril 2016. 

 Cette contribution ambitionne de révéler et d’expliquer le changement de statut d’une partie de la faune 
sauvage à partir du XIXe siècle, qui passe de « nuisible » à « protégée ». Dans une démarche empirique, le regard se 
focalisera sur deux cas exemplaires, les oiseaux et le castor d’Europe, qui permettent de révéler les principaux 
cheminements qui conduisent de nombreux naturalistes vers la protection de la nature, et d’étirer la perspective 
historique jusqu’à nos jours. 

2016 « Gérer et protéger la nature. Les relations entre naturalistes, pouvoirs publics et agriculture 
(France, XIX

e-XXI
e siècle) ». Séminaire du Pôle Rural (Université de Caen), 8 mars 2016. 

2016 « Protéger la nature ? Des idées aux actions à la Société d’acclimatation (XIX
e-XX

e siècle) ». 
Séminaire Pour une histoire politique des sciences, IHMC (CNRS-ENS-Paris 1), 18 février 2016. 

http://www.unicaen.fr/recherche/mrsh/forge/3915 

2015 « Une Nature malade de l’Homme. Cheminements idéologiques et pragmatiques de naturalistes 
français vers une protection intégrale et éthique du sauvage (XIX

e – XX
e s.) ». Colloque Santé et 

environnement. Parcours et constructions historiques, AHPNE, Pierrefitte-sur-Seine, 9 décembre 2015. 

 Au XIXe siècle les savants naturalistes français, pourtant pénétrés d’utilitarisme, s’inquiètent des perturbations 
causées par l’Homme à la Nature. De cette compréhension et de la recherche de solutions va progressivement se 
caractériser un courant spécifique, qui se fonde à la fois sur un désir de protection intégrale et sur des engagements 
militants et éthiques. 

2015 « Des castors et des hommes ». Colloque international Regards sur l’animal et son langage, Labo 
3L.AM, Le Mans et Angers, 8 octobre 2015. 

 À la fin du XIXe siècle et au début du XXe siècle, des naturalistes, amateurs ou professionnels, qui sont 
souvent également des protecteurs de la nature, portent des regards singuliers sur les castors, qu’ils soient canadiens 
(Castor canadensis) ou européens (Castor fiber). De Lewis H. MORGAN à GREY OWL  en passant par Galien MINGAUD, 
Louis MAGAUD D’AUBUSSON ou encore Alexandrine FEUILLEE-BILLOT, il s’agira d’analyser ces œuvres littéraires et 
scientifiques qui ont pour sujet et acteur ces animaux, de percevoir ce qu’elles impliquent de la relation homme-
animal en les contextualisant, de mesurer les différences spatiales (pays d’Europe, Amérique du Nord) et spécifiques 
(castor canadien, castor d’Europe) ainsi que les évolutions temporelles (de l’utilitarisme à la protection de la nature 
et de l’animal sauvage), et d’esquisser à partir d’elles une éthologie historique. 

2014 « De l’acclimatation au castor : regards anciens et nouveaux d’un historien sur la protection de la 
nature et les animaux ». Colloque Relations anthropozoologiques : nouvelles approches et jeunes chercheurs 
en sciences humaines et sociales, Grenoble, Laboratoire Pacte, 8-10 juillet 2014. 

http://www.dailymotion.com/video/x5604dc
http://www.unicaen.fr/recherche/mrsh/forge/3915
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 Cette communication ambitionne d’analyser rétrospectivement mes recherches consacrées aux interactions 
sociétés / environnements. Après avoir mis en évidence et caractérisé une des origines du courant naturaliste de 
protection de la nature par l’étude d’une société savante consacrée à l’acclimatation puis m’être intéressé à l’animal 
sauvage comme témoin des évolutions du rapport à la nature ou au sauvage aux XIXe et XXe siècles, mes travaux 
connaissent désormais une sorte d’« animal turn » en intégrant des questionnements environnementaux, écologiques 
et éthologiques à ma démarche d’historien et en y incorporant les apports des sciences du vivant et des autres 
sciences humaines et sociales. Cette présentation insistera sur les questions méthodologiques et épistémologiques, en 
prenant comme étude de cas le castor d’Europe (Castor fiber). 

2013 « De la patrimonialisation du castor d’Europe à la protection d’un paysage ». Colloque 
international Paysage(s) et patrimoine(s) : connaissance, reconnaissance, protection, gestion et valorisation, 
Blois, École nationale supérieure de la nature et du paysage, 24-25 septembre 2013. 

Cf. article publié en 2015. 

2013 « Un animal sauvage au regard de l’humanité. Histoire du castor d’Europe ». Journée d’étude de 
l’AHPNE, Le castor d'Europe (Castor fiber). Histoire d'un animal et d'une protection, Birdfair LPO, 
Paimbœuf, 20 septembre 2013. 

 Depuis l’Antiquité et jusqu’au début du XXe siècle, l’histoire du castor en Europe est celle d’une disparition 
annoncée, programmée. Or depuis cent ans, le castor retrouve petit à petit sa place le long des fleuves et des cours 
d’eau français. Cette communication s’attache à la description, à l’explication et à l’analyse historique de cette 
évolution de longue durée qui renseigne sur les relations homme-nature car le castor s’avère un excellent témoin de 
l’évolution de la place des espèces sauvages dans les représentations et les sociétés humaines, particulièrement 
depuis le XIXe siècle, et permet à l’historien de réintégrer la nature dans l’environnement. Compte rendu sur 
http://ahpne.espaces-naturels.fr/spip.php?article261 

2013 Avec Valérie CHANSIGAUD, « La protection des oiseaux (1880-1930). Les relations complexes 
entre citoyens, amateurs et scientifiques ». Colloque L’histoire des sciences « par en bas », Le Mans, 
Université du Maine, 5-7 juin 2013. 

 Comment les ornithologues, qui n’ont pas toujours été des protecteurs et ne le sont pas tous devenus, se 
sont engagés dans la protection des oiseaux ? Comment les pratiques scientifiques de l’ornithologie, proche de la 
chasse, ont évolué sous la pression des protecteurs des oiseaux ? Quelle place ont joué les femmes dans ces 
mouvements ? Comment le discours sur la nécessité de protéger des oiseaux et les actions menées ont pu évoluer 
dans le temps ? Quel rôle ont joué les organisations comme les sociétés savantes ou les sociétés de protection dans 
l’émergence de la protection moderne des oiseaux ? Comment, par qui et de quelle façon ont été diffusées dans la 
société les questions relatives à la protection des oiseaux ? Cette communication répond à ces questions en 
comparant la situation française avec le monde anglo-saxon. Vidéo 

2012 Avec Valérie CHANSIGAUD, « La protection des oiseaux est-elle sexuée ou sexiste ? La spécificité 
française dans le contexte européen ». Journée d’étude AHPNE-LARHRA, L’engagement dans la 
protection de la nature et de l’environnement. Les femmes, MSH Alpes, Grenoble, 14 décembre 2012. 

 Les femmes sont très nettement majoritaires dans le mouvement de protection des oiseaux dans les pays 
anglo-saxons à la fin du XIXe siècle mais se trouvent en partie écartées par des ornithologues professionnels 
masculins dans les années 1920-1930. À l’inverse, en France, la place des femmes est très faible au départ et prend 
de l’importance ensuite, en même temps que la Ligue pour la protection des oiseaux transforme sa conception de la 
protection. Il s’agit de comprendre l’engagement des femmes, de mesurer leur apport spécifique et d’expliquer les 
divergences entre les mouvements anglo-saxons et français tout en s’interrogeant sur l’éventuelle remise en cause du 
« sexe social » traditionnel par le mouvement social et savant de protection de l’oiseau à la fin du XIXe siècle et au 
début du XXe siècle. 

2012 « De la nature-objet à la nature-patrimoine : le castor d’Europe (Castor fiber) ». Colloque 
international Patrimoine de l’écologie et écologie du patrimoine, Université Versailles Saint-Quentin, 
11-12 octobre 2012. 

 Unanimement considéré comme nuisible, le castor d’Europe est au bord de la disparition, voire de 
l’extinction, à la fin du XIXe siècle. La population française se trouve alors réduite à quelques couples localisés dans le 
Bas-Rhône et très menacés. Sous l’impulsion de quelques savants locaux soutenus au niveau national (Société 
d’acclimatation), des arrêtés préfectoraux prononcent une protection juridique totale de cet animal dans trois 
départements en 1909. C’est un changement majeur de paradigme chez les savants qui a permis l’apparition d’une 
logique de patrimonialisation au tout début du XXe siècle, fondée sur la rareté zoologique et la notion d’équilibre 
naturel, et qui aboutit à cette protection efficace du castor. 

2012 « Pourquoi a-t-on raison de célébrer 1912 ? ». Journée d’étude de l’AHPNE, L’histoire de la 
protection des oiseaux, Birdfair LPO, Paimbœuf, 21 septembre 2012. 

http://ahpne.espaces-naturels.fr/spip.php?article261
http://www.canal-u.tv/video/universite_du_maine_pole_ressources_numeriques_prn/la_protection_des_oiseaux_1880_1930_les_relations_complexes_entre_scientifiques_amateurs_et_citoyens.14424
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 1912 est perçue comme une date fondatrice pour le mouvement français de protection de l’oiseau, 
notamment pour ses militants actuels, d’autant plus que le centenaire de la Ligue pour la protection des oiseaux en 
2012 a donné lieu à d’importantes manifestations. Mais ce présupposé de rupture est à interroger, en historien, pour 
réinsérer cet événement dans un contexte étiré du milieu du XIXe siècle au milieu du XXe siècle et ainsi faire la part 
du symbole et celle de la réalité car 1912 paraît bien relever des deux registres. 

 Article consultable sur http://ahpne.fr/spip.php?article269 

2012 Avec Jean-François MALANGE, « La technique au secours de la nature ? Savants et pêcheurs à la 
ligne face au dépeuplement des cours d’eau français (XIX

e - début XX
e siècle) : des solutions qui 

préfigurent une « conscience environnementale » ? ». Colloque du RUCHE, Techniques et 
environnement, Paris, 6-7 septembre 2012. 

 Au XIXe siècle en France savants comme pêcheurs à la ligne sont unanimes à dénoncer la raréfaction du 
poisson dans les cours d’eau. Il s’agit ici d’étudier les solutions, techniques ou non, que les uns et les autres 
proposent, et d’analyser ce qu’elles révèlent de leur conception des rapports entre l’homme et le reste de la nature. 
https://archive.org/details/Jean-franoisMalangeEtRemiLugliaLaTechniqueAuSecoursDeLaNature (enregistrement 
audio). 

2010 « La Société d’Acclimatation et le « dépeuplement » des cours d’eau français (milieu XIX
e - milieu 

XX
e siècle) : constat d’une nature perturbée par les activités humaines et incapacité à agir 

efficacement ». Colloque international de l’AHPNE, Une protection de la nature et de l’environnement 
à la française (XIX

e-XX
e siècle) ?, Paris, 23-25 septembre 2010. 

Cf. article publié en 2013 dans les actes du colloque. 

ORGANISATION D’EVENEMENTS SCIENTIFIQUES 

2022 (En cours) Membre du comité scientifique du colloque « Histoire et archives de l’animation 
nature et de l’éducation à l’environnement », Paris le 30 et 31 mars 2022. 

2021 Co-organisation de la table ronde AHPNE-RUCHE-Comité d’Histoire du MTES dans le 
cadre des Rendez-vous de l’Histoire, Perdre sa vie à la gagner ? Environnement et santé au travail, 
Blois, 8 octobre 2021. 

2021 Membre des comités scientifiques et d’organisation du colloque international D’arbres et 
d’eaux. Mobilités (historiques, écologiques et socio-spatiales) et hybridité des forêts et des zones humides 
littorales, GHZH-GHFF-CNFG, Bouaye (44), 2-4 septembre 2021. 

2020 Organisation de la table ronde AHPNE-RUCHE-Comité d’Histoire du MTES dans le cadre 
des Rendez-vous de l’Histoire, Gouverner la nature, Blois, octobre 2020. 

2020 Co-organisation avec Rémi BEAU et Aline TREILLARD du colloque international de 
l’AHPNE, De la réserve intégrale à la nature ordinaire. Les modalités changeantes de la protection de la 
nature (XIX

e-XXI
e siècle), Pierrefitte-sur-Seine, 29-30 septembre 2020, en partenariat avec les 

Archives nationales, le Comité d’histoire du ministère de la Transition écologique, la Société 
nationale de protection de la nature, la Fondation François Sommer, le laboratoire HisTeMé 
(Université de Caen-Normandie), l’Office Français de la Biodiversité, le Groupe d’histoire des 
zones humides, la Société française pour le droit de l’environnement, le Comité français de 
l’UICN, la Societa Italiana per la Storia della Fauna. http://ahpne.fr/spip.php?article406  

2019 Organisation de la table ronde AHPNE-RUCHE-Comité d’Histoire du MTES dans le cadre 
des Rendez-vous de l’Histoire, L’Italie, des secousses à l’aménagement, Blois, octobre 2019. 

2018 Organisation de la table ronde AHPNE-RUCHE-Comité d’Histoire du MTES, Labex EHNE 
dans le cadre des Rendez-vous de l’Histoire, Images, émotions, environnement, Blois, 12 octobre 
2018. 

2018-19 Pilotage de l’opération « Inventaire des archives privées de la protection de la nature et 
de l’environnement en Région Centre-Val-de-Loire », pour le compte de l’AHPNE. 

2017-22 Membre du comité d’organisation des ateliers de l’Institut Universitaire de France d’Éric 
BARATAY Construire une histoire animale des animaux. 

http://ahpne.fr/spip.php?article269
https://archive.org/details/Jean-franoisMalangeEtRemiLugliaLaTechniqueAuSecoursDeLaNature
http://ahpne.fr/spip.php?article406
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2017-20 Membre du comité de pilotage du projet « Histoire de l’éducation à l’environnement et 
ses archives », PAJEP/ADAJEP, Archives nationales, IUT de Tours, AHPNE, Comité 
d’histoire du MTES, Comité d’histoire du ministère de la jeunesse et des sports. 

2017 Organisation de la journée d’étude AHPNE-RUCHE-Comité d’Histoire du MEEM, Labex 
EHNE dans le cadre des Rendez-vous de l’Histoire, La science peut-elle sauver l’environnement ?, 
Blois, 6 octobre 2017. 

Consultable sur : http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/hs_n_24_-_la_science_peut-
elle_sauver_l_u2019environnement_06_cle6b1b17.11 

2017 Organisation du colloque international de l’AHPNE, Sales bêtes ! Mauvaises herbes ! « Nuisible », 
une notion en débat, Tour Séquoia (ministère de l’Environnement), 31 janvier-1er février 2017, en 
partenariat avec les Archives nationales, le Comité d’histoire du MEEM, la SNPN, le SPN-
MNHN, la Fondation François Sommer, le CRHQ (Université de Caen-Normandie), le PolleN 
(UNamur). http://www.ahpne.fr/spip.php?article371 

2016 Organisation de la journée d’étude AHPNE-RUCHE-Comité d’Histoire du MEEM et du 
MLHD dans le cadre des Rendez-vous de l’Histoire, Les réfugiés environnementaux, Blois, 
7 octobre 2016. 

Consultable sur : http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_hs_no23_-
_les_refugies_environnementaux_cle72916b.pdf 

2015 Membre du comité scientifique et du comité d’organisation du colloque AHPNE-
SPHERE dirigé par Valérie CHANSIGAUD, Santé et environnement. Parcours et constructions historiques, 
9-10 décembre 2015. 

2015 Co-organisation avec Charles-François MATHIS de la journée d’étude AHPNE-RUCHE-
Comité d’Histoire du MEDDEL dans le cadre des Rendez-vous de l’Histoire, Empires & 
Environnement, Blois, 9 octobre 2015. 

Consultable sur : https://www.ecologique-solidaire.gouv.fr/sites/default/files/H-
S%20%C3%A9t%C3%A9%202016%20Empires%20et%20Environnement%20Blois%20oct%202015.pdf 

2014 Organisation de la journée d’étude AHPNE-RUCHE-Comité d’Histoire du MEDDEL dans 
le cadre des Rendez-vous de l’Histoire, Rebelles & Environnement, Blois, 10 octobre 2014. 

Consultable sur : https://www.ecologique-
solidaire.gouv.fr/sites/default/files/2016%20CH%20PM%20HS%20Rebelles%20et%20Environnement%20.pdf 

2013 Co-organisation avec Fabien LOCHER de la journée d’étude AHPNE-RUCHE dans le cadre 
des Rendez-vous de l’Histoire, Histoire de l’environnement et de sa protection & Guerre et environnement, 
Blois, 11 octobre 2013. 

2013 Organisation de la journée d’étude de l’AHPNE, Le castor d'Europe (Castor fiber). Histoire d'un 
animal et d'une protection, « Birdfair LPO », Paimbœuf, 20 septembre 2013. 

 À l’occasion de la 2e édition du festival Birdfair de la LPO, l’AHPNE a organisé une journée d’étude sur le 
castor d’Europe (Castor fiber), animal sauvage passé très près de l’extinction au début du XXe siècle. Historiens, 
naturalistes et techniciens ont croisé leurs regards disciplinaires pour mieux comprendre cet animal si particulier, son 
histoire et la réussite de sa protection. 

Compte rendu sur http://ahpne.espaces-naturels.fr/spip.php?article261 

2012 Membre du comité scientifique de la journée d’étude AHPNE-LARHRA, L’engagement dans 
la protection de la nature et de l’environnement. Les femmes, séminaire, MSH Alpes, Grenoble, 
14 décembre 2012. 

2012 Co-organisation avec Valérie CHANSIGAUD de la journée d’étude de l’AHPNE, Regards 
historiques sur les origines de la protection des oiseaux en France, « Birdfair LPO », Paimbœuf, 
21 septembre 2012. 

 À l’occasion de la 1re édition du festival Birdfair et du centenaire de la LPO, l’AHPNE a organisé une 
journée d’étude ayant pour but de remettre en perspective historique la protection des oiseaux sous le double point 
de vue de l’ornithologie et de la société. Les oiseaux et leur protection sont un élément essentiel de l’histoire de la 

http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/hs_n_24_-_la_science_peut-elle_sauver_l_u2019environnement_06_cle6b1b17.11
http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/hs_n_24_-_la_science_peut-elle_sauver_l_u2019environnement_06_cle6b1b17.11
http://www.ahpne.fr/spip.php?article371
http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_hs_no23_-_les_refugies_environnementaux_cle72916b.pdf
http://www.cgedd.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/pour_memoire_hs_no23_-_les_refugies_environnementaux_cle72916b.pdf
https://www.ecologique-solidaire.gouv.fr/sites/default/files/H-S%20%C3%A9t%C3%A9%202016%20Empires%20et%20Environnement%20Blois%20oct%202015.pdf
https://www.ecologique-solidaire.gouv.fr/sites/default/files/H-S%20%C3%A9t%C3%A9%202016%20Empires%20et%20Environnement%20Blois%20oct%202015.pdf
https://www.ecologique-solidaire.gouv.fr/sites/default/files/2016%20CH%20PM%20HS%20Rebelles%20et%20Environnement%20.pdf
https://www.ecologique-solidaire.gouv.fr/sites/default/files/2016%20CH%20PM%20HS%20Rebelles%20et%20Environnement%20.pdf
http://ahpne.espaces-naturels.fr/spip.php?article261
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protection de la nature et de l’environnement ainsi que de la naissance de l’écologie comme science : ils sont à 
l’origine des mouvements sociaux les plus importants et les plus précoces de la protection ; ils ont conduit à 
l’adoption des premières mesures législatives de préservation de l’environnement naturel ; ils ont été un élément 
moteur de la transformation des pratiques scientifiques. Les intervenants, venus d’horizons variés, ont eu à cœur de 
porter des regards différents sur l’oiseau et sa protection, sur des sujets souvent inattendus et largement méconnus 
des ornithologues et des protecteurs. 

Compte rendu et articles sur http://ahpne.fr/spip.php?article269 

EXPERTISE SCIENTIFIQUE 

2019-2022 Membre du comité de suivi de la thèse de Benoît MARTIN consacrée à « Passereaux 
indigènes capturés pour la cage et la volière : permanence d'une passion, du milieu du 
XIX

e siècle à nos jours », sous la direction de Corinne MARACHE (Bordeaux III). 

2018 Relecteur d’un article sur l’engagement des femmes dans la cause animale française à la fin du 
XIX

e siècle pour la revue Genre & Histoire, à l’occasion d’un dossier spécial sur « Genre et 
environnement », février 2018. 

2017 Relecteur d’un article sur le castor d’Europe et la loutre d’Europe pour la revue Journal for the 
History of Environment and Society, été 2017. 

2015 Expertise du projet PatriCE (Construction politique des patrimoines naturels, industriels et 
culturels des cours d’eau : comparaison en Aquitaine, Ecosse et Autriche) porté par Gabrielle 
BOULEAU (Irstea), pour la Région Aquitaine, mars 2015. 

2014 Relecteur d’un article sur la loutre d’Europe pour la revue Études Rurales, novembre 2014. 

2014 Expertise du projet CASTOR (CArtographie Socio-écologique des Territoires d’Occurrences 
potentielles du Castor en Région Nord-Pas de Calais) porté par Yves PIQUOT (Laboratoire de 
Génétique et Évolution des Populations Végétales, UMR CNRS 8198 (GEPV) Université des 
Sciences et Technologies de Lille - Lille 1) et Richard RAYMOND – CNRS, UMR 
7533/CNRS/LADYSS Université Paris) pour la Région Nord-Pas de Calais et la Fondation 
pour la recherche sur la biodiversité, mai 2014. 

Depuis 2012 Relecteur des biographies publiées sur le site de l’Association pour l’Histoire de la 
Protection de la Nature et de l’Environnement (France). 

MEMOIRES UNIVERSITAIRES 

1999 « À armes égales. Monographie d’une émission politique télévisée (1970-1973) », DEA d’Histoire 
du XX

e siècle à l’IEP de Paris sous la direction de Jean-Noël JEANNENEY, mention TB. 

1998 « La politique dans « le quotidien ». L’émergence de nouvelles formes de la politique à travers 
l’étude des articles politiques du Provençal de 1956 à 1969 », Maîtrise d’Histoire à l’Université 
d’Avignon sous la direction de Françoise THEBAUD, mention TB. 

1997 « Armes et art militaire en Europe occidentale au XIII
e siècle », mémoire de Licence d’Histoire à 

l’Université d’Avignon sous la direction d’Yves GRAVA, mention TB. 

1997 « Éléments de la typologie des conflits. Étude de deux approches typologiques », DU d’Études et 
de Recherches Polémologiques à l’Université d’Avignon sous la direction d’Armand STRUBEL, 
mention TB. 

VALORISATION DE LA RECHERCHE 

2021 « Éclairer les enjeux actuels de la protection de la nature par l’histoire de ce mouvement », 
conférence pour le Groupe ornithologique des Deux-Sèvres, Niort, 3 décembre 2021. 

http://ahpne.fr/spip.php?article269
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2021 Projection du documentaire Le cas du castor et échanges autour des stratégies de reconquête du 
castor dans le bassin de la Loire dans le cadre du « Colloque Castor », Dôle, 18-19 novembre 
2021. 

2021 Conférence « Protéger la nature - Des idées aux actions (France, XIX
e - XX

e siècle) », Comité 
Départemental de Protection de la Nature en Saône-et-Loire (CDPN 71), à Plottes, 
6 novembre 2021. 

2021 Projection-débat « Le cas du castor : l’espoir d’une possible cohabitation entre sociétés animales 
et sociétés humaines ? », Festival International du Film Ornithologique de Ménigoute, 
31 octobre 2021. 

2021 Conférence sur la notion « nuisible » dans ses perspectives historiques, à l’occasion des 50 ans du 
PNR de Brière, Saint-Malo-de-Guersac, 25 septembre 2021. 

2021 Conférence sur Sales bêtes ! Mauvaises herbes ! Ce que le « nuisible » nous apprend sur nos rapports à la 
nature, dans le cadre des 15e Entretiens de Bibracte, 17 septembre 2021. 

2021 Projection-débat du film de Basile Gerbaud Le cas du castor, à Bailleul (59), 19 juin 2021. 

2021 Projection-débat du film de Basile Gerbaud Le cas du castor, à Blois, 15 juin 2021. 

2019 Participation au film de Basile Gerbaud Le cas du castor (FIFO Distribution et Ushuaïa TV). 

2019 Cours sur L’histoire de la protection de la nature, L’histoire de la protection de l’animal et La « nature 
ordinaire », Licence professionnelle « Médiation scientifique et éducation à l’environnement » - 
IUT / Université de Tours, janvier-avril 2019. 

2018 Conférence « Nuisibles » ? , dégâts d’une notion controversée, dans le cadre du Festival international du 
film ornithologique de Ménigoute, 3 novembre 2018. 

2018 Participation à la table-ronde Loutres, castor et humains : des territoires imbriqués, dans le cadre du 
40e colloque francophone de Mammalogie, Caen, 19 octobre 2018. 

2018 Participation à la table-ronde La naissance du Groupe ornithologique et naturaliste du Nord-Pas-de-Calais, 
dans le cadre du 50e anniversaire du GON, Armentières, 22 septembre 2018. 

2018 Intervention sur le thème Les pesticides, un choix techno-économique lors du symposium « Biodiversité 
et néonicotinoïdes », Paris, Assemblée Nationale, TFSP & SNPN, 20 septembre 2018. 

2018 Intervention dans la table-ronde De l’importance de la sauvegarde et de la collecte des archives des 
associations de protection de la nature lors de la journée d’étude « Les associations de protection de la 
nature face à leur mémoire : amnésie ou transmission ? », Archives nationales, 6 avril 2018. 

 Publiée dans le hors-série n°28 (hiver 2019) de la revue Pour Mémoire (comité d’histoire du ministère de l’Écologie) 
consultable sur http://www.developpement-durable.gouv.fr/Pour-memoire-la-revue-du-Comite-d.html 

2018 Cours sur L’histoire de la protection de la nature et L’histoire de la protection de l’animal, Licence 
professionnelle « Médiation scientifique et éducation à l’environnement » - IUT / Université de 
Tours, 23 et 30 mars 2018. 

2018 Intervention sur le thème « « Nuisible », variations historiques autour d'une notion mouvante » 
auprès du Conseil Scientifique de l’Environnement du Nord-Pas-de-Calais, Université de Lille, 
16 mars 2018. 

2017 Cours sur Protéger la nature. Des idées aux actions. XIX
e-XX

e siècles, IUT / Université de Lille, 
19 décembre 2017. 

2017 Conférence 90 ans de la réserve naturelle nationale de Camargue : une histoire d’hommes et d’eau avec 
François LESCUYER (RNNC), Festival de la photographie animalière et de nature, Montier-en-
Der, 17 novembre 2017. 

2017 Coordination du numéro spécial « Nuisibles » de la revue Le Courrier de la Nature, n°306, 
novembre-décembre 2017, 76 p. 

http://www.developpement-durable.gouv.fr/Pour-memoire-la-revue-du-Comite-d.html
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2017 Débat Sciences et environnement : pour le meilleur ou pour le pire ?, Rendez-vous de l’Histoire, Blois-
Vineuil, 6 octobre 2017. 

2017 Organisation d’une table-ronde interdisciplinaire sur le thème Entre éradication et sacralisation. 
Cohabiter avec la faune sauvage, Festival international de géographie, Saint-Dié des Vosges, 
1er octobre 2017. 

2017 Café-géographique avec Rémy MARION, Le castor dans tous ses territoires ! Du Canada au ruisseau d'à 
côté, Festival international de géographie, Saint-Dié des Vosges, 29 septembre - 1er octobre 
2017. 

2017 Conférence Pourquoi doit-on célébrer le 90e anniversaire de la réserve de Camargue ?, Festival de la 
Camargue, Port-Saint-Louis du Rhône, 4 juin 2017. 

2017 Présentation de l’ouvrage Des savants pour protéger la nature. La Société d’acclimatation (1854-1960), 
Archives départementales de Seine-et-Marne, Dammarie-les-Lys, 16 mai 2017. 

2017 Cours sur L’histoire de la protection de la nature et L’histoire de la protection de l’animal, Licence 
professionnelle « Médiation scientifique et éducation à l’environnement » - IUT / Université de 
Tours, 28 mars – 4 avril 2017. 

2016 Conférence De la nature-objet à la nature-patrimoine. Le castor d’Europe au Munaé-Musée national de 
l’éducation, Rouen, 18 mai 2016. 

2016 Présentation de l’ouvrage Des savants pour protéger la nature. La Société d’acclimatation (1854-1960), 
Licence professionnelle « Médiation scientifique et éducation à l’environnement » - IUT / 
Université de Tours, 22 mars 2016. 

2015 Conférence Castor et Homme. Histoire de la relation de l’Homme et du castor à la Maison de la Loire du 
Loir-et-Cher à Saint-Dyé, 05 juin 2015. 

2014 11e rencontres Bourgogne-Nature & 37e colloque francophone de mammalogie, conférence, 
Pourquoi le castor ne s’est-il pas éteint en Europe ? Regards d’un historien, Saint-Brisson, 17 oct. 2014. 

Cf. article publié en 2015. 

2013 10e rencontres Bourgogne-Nature, conférence, Le cheminement des naturalistes vers la protection de la 
nature en France (milieu du XIX

e – milieu du XX
e siècle), Dijon, 16 novembre 2013. 

Cf. article publié en 2014. Vidéo 

2013 Birdfair (LPO), conférence, Le castor en France, toute une histoire !, Paimboeuf, 21 septembre 2013. 

2013 Muséum d’histoire naturelle d’Orléans, conférence avec Valérie CHANSIGAUD, Aux origines de la 
protection des oiseaux, dans le monde et en France, Orléans, 23 mai 2013. 

2012 Rendez-vous de l’Histoire, conférence, Le savant, l’oiseau et l’agriculture. La Société d’acclimatation et la 
protection des oiseaux (1854-1939), Blois, 20 octobre 2012. 

2012 Émission « La Marche des Sciences » (France Culture), Actualités : le Birdfair (LPO) et le séminaire 
sur « L’histoire de la protection des oiseaux » (AHPNE), émission d’Aurélie LUNEAU, 20 sept. 2012. 

2012 Émission « La Marche des Sciences » (France Culture), « Sauvez les oiseaux ! » Un combat de 200 ans, 
avec Valérie CHANSIGAUD, émission d’Aurélie LUNEAU, 7 juin 2012. 

2009 Discutant lors de la présentation le 5 mars 2009 au Centre d’Histoire de Sciences-Po par 
Emmanuel LE ROY LADURIE du troisième et dernier volume de son Histoire humaine et comparée 
du climat (« Le réchauffement de 1860 à nos jours », Fayard, 2008). 

COMPTE RENDUS D’OUVRAGES 

● Des notes de lecture sont publiées dans la revue Histoire et sociétés rurales. 

PICCIONI Luigi, The Beloved Face of the Country. The First Movement for Nature Protection in Italy, 1880-1934, 
The White Horse Presse, 2020, 352 p. [Histoire et sociétés rurales, n°55, 1er semestre 2021, p. 221-223]. 

http://www.bourgogne-nature.fr/fr/videotheque/les-rencontres-bourgogne-nature_28_theme_1.html
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MATHEVET Raphaël et BECHET Arnaud, Politiques du flamant rose. Vers une écologie du sauvage, Éditions 
Wildproject, coll. « le monde qui vient », 2020, 140 p. [Histoire et sociétés rurales, n°54, 2e semestre 
2020, p. 246-248]. 

COUMEL Laurent, MORERA Raphaël et VRIGNON Alexis (dir.), Pouvoirs et environnement, XV
e-XXI

e siècle, 
Paris, Presses Universitaires de Rennes, 2018, 250 p. [Histoire et sociétés rurales, n°52, 2e semestre 2019, 
p. 229-233]. 

BLANC Guillaume, DEMEULENAERE Élise et FEUERHAHN Wolf (dir.), Humanités environnementales. 
Enquêtes et contre-enquêtes, Paris, Publications de la Sorbonne, 2017, 350 p. [Histoire et sociétés rurales, 
n°51, 1er semestre 2019, p. 250-254]. 

BARATAY Éric, Biographies animales. Des vies retrouvées, Paris, Seuil, coll. « L’univers historique », 2017, 
300 p. [Histoire et sociétés rurales, n°48, 2e semestre 2017, p. 218-221]. 

LAMBERT-WIBER Sophie et HOURMANT François (dir.), L’animal et le pouvoir, Rennes, PUR, 
coll. « Essais », 2016, 190 p. [Histoire et sociétés rurales, n°46, 2e semestre 2016, p. 194-198]. 

MORICEAU Jean-Marc, Histoire du méchant loup. La question des attaques sur l’homme en France. XV
e - XX

e siècle, 
Pluriel, 2016, 634 pages. [Histoire et sociétés rurales, n°46, 2e semestre 2016, p. 164-166]. 

BECK Corinne et GUIZARD Fabrice (dir.), Une bête parmi les hommes : le chien. De la domestication à 
l’anthropomorphisme, Amiens, Encrage Édition, 2014, 444 p. [Histoire et sociétés rurales, n°44, 
2nd semestre 2015, p. 141-145]. 

ARPIN Isabelle, CHARVOLIN Florian et FORTIER Agnès (dir.), « Le monde des inventaires naturalistes », 
Études rurales, n°195, Janvier-Juin 2015. [Histoire et sociétés rurales, n°44, 2e semestre 2015, p. 178-181]. 

CHANSIGAUD Valérie, La nature à l’épreuve de l’homme, Paris, Delachaux et Niestlé, 3 septembre 2015, 
240 p. [Histoire et sociétés rurales, n°44, 2e semestre 2015, p. 181-184]. 

MORICEAU Jean-Marc, Le loup en questions. Fantasme et réalité, Buchet-Chastel, coll. « Dans le vif », 2015, 
128 p. [Histoire et sociétés rurales, n°44, 2nd semestre 2015, p. 184-186]. 

● Des comptes rendus paraissent régulièrement dans Le Courrier de la Nature. 

LENNE Catherine, Dans la peau d’un arbre. Secrets et mystères des géants qui vous entourent, Paris, Belin, 2021, 
496 p. [Le Courrier de la Nature, en cours de publication]. 

SAVOURE-SOUBELET A., ARTHUR C., AULAGNIER S., BODY G., CALLOU C., HAFFNER P., 
MARCHANDEAU S., MOUTOU F. & SAINT-ANDRIEUX C. (dir.), Atlas des mammifères sauvages de France. 
Volume 2. Ongulés et Lagomorphes, Paris, Publications scientifiques du MNHN, coll. « Patrimoines 
naturels », vol. 83, 2021, 392 p. [Le Courrier de la Nature, en cours de publication]. 

AMBROISE-RENDU Anne-Claude, HAGIMONT Steve, MATHIS Charles-François et VRIGNON Alexis, 
Une histoire des luttes pour l’environnement. 18e – 20e trois siècles de débats et de combats, Textuel, septembre 
2021, 304 p. [Le Courrier de la Nature, en cours de publication]. 

BALANÇA Erwan et BLANT Michel, La face cachée de l’écureuil, Salamandre, coll. « histoire d’images », avril 
2021 [Le Courrier de la Nature, en cours de publication]. 

 

AMIET Jean-Louis, Souvenirs d’un naturaliste au Cameroun (1966-1995), Édition J.-L. Amiet & Locus Solus, 
mai 2021, 268 p. [Le Courrier de la Nature, novembre-décembre 2021, p. 50]. 

PELLUCHON Corinne, Les lumières à l’âge du vivant, Paris, Seuil (L’ordre philosophique), 2021, 328 p. [Le 
Courrier de la Nature, n°330, septembre-octobre 2021, p. 50]. 

TILLON Laurent, Être un chêne. Sous l’écorce de Quercus, Arles, Actes Sud, coll. « Mondes sauvages. Pour 
une nouvelle alliance », 320 p. [Le Courrier de la Nature, n°330, septembre-octobre 2021, p. 49]. 

LASLAZ Lionel, CADORET Anne et MILIAN Johan, Atlas des espaces protégés en France. Des territoires en 
partage ?, Paris, Publications scientifiques du Muséum national d’Histoire naturelle, 
coll. « Patrimoines naturels », n° 82, 2020, 120 p. [Le Courrier de la Nature, n°329, juillet-août 2021, 
p. 48]. 

HAYOTTE Michel, Dans les eaux du castor (L’imprévue, 2020), Le Courrier de la Nature, n°325, novembre-
décembre 2020, p. 49-50. 
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LARRERE Catherine et Raphaël, Le pire n’est pas certain. Essai sur l’aveuglement catastrophiste (Premier 
parallèle, 2020), Le Courrier de la Nature, n°325, novembre-décembre 2020, p. 49. 

MATHEVET Raphaël & BECHET Arnaud, Politiques du flamant rose. Vers une écologie du sauvage (Wildproject, 
coll. « Le monde qui vient », 2020), Le Courrier de la Nature, n°324, septembre-octobre 2020, 
p. 49-50. 

TROTIGNON Jacques, Une autre idée de la Brenne. Histoire de la Réserve naturelle de Chérine (Chérine, 2019), 
Le Courrier de la Nature, n°323, juillet-août 2020, p. 49. 

MOUTOU François, Et si on pensait aux animaux ? (Le Pommier, 2018), Le Courrier de la Nature, n°322, 
mai-juin 2020, p. 48. 

RAMADE François, Introduction à l’écologie de la conservation. La protection de la nature pour une humanité durable 
(Lavoisier, coll. « Environnement), 2020), Le Courrier de la Nature, n°322, mai-juin 2020, p. 49-50. 

BOUGRAIN-DUBOURG Allain, On a marché sur la terre. Journal d’un militant (Les Échappées, 2020), Le 
Courrier de la Nature, n°322, mai-juin 2020, p. 50. 

DESPRET Vinciane, Le Chez-soi des animaux, (Arles, Actes Sud, École du Domaine du possible, 2017), Le 
Courrier de la Nature, [Le Courrier de la Nature, n°315, mars-avril 2019, p. 49]. 

NOBLET Jean-François, Manuel d’éco-résistance. Journal de bord d’un écolo activiste (Toulouse, Plume de 
Carotte, 2018), [Le Courrier de la Nature, n°315, mars-avril 2019, p. 48]. 

LEVEQUE Christian, La biodiversité avec ou sans l’homme ? Réflexions d’un écologue sur la protection de la nature en 
France (Versailles, Éditions Quæ, 2017), Le Courrier de la Nature, n° spécial 2019, p. 72. 

DEREX Jean-Michel, La mémoire des étangs et des marais. À la découverte des traces de l’activité humaine dans les 
pays d’étangs et de marais à travers les siècles (Paris, Ulmer, 2017), Le Courrier de la Nature, n°314, p. 48. 

KREUTZER Michel, L’éthologie (Paris, PUF, coll. « Que sais-je ? », 2017), Le Courrier de la Nature, n°313, 
novembre-décembre 2018, p. 49. 

Étude et protection des oiseaux en Bourgogne (EPOB) (coord.), Atlas des oiseaux nicheurs de Bourgogne 
(Revue scientifique Bourgogne-Nature, Hors-série 15, 2017), Le Courrier de la Nature, n°311, juillet-août 
2018, p. 49. 

MATHIS Charles François et PEPY Émilie-Anne, La ville végétale. Une histoire de la nature en milieu urbain 
(France, XVII

e-XXI
e siècle) (Ceyzérieu, Champ Vallon, coll. « L’environnement a une histoire »), Le 

Courrier de la Nature, n°311, juillet-août 2018, p. 48. 

PERROTIN Benoît, Baie de l’Aiguillon (Éditions Hesse, 2017), Le Courrier de la Nature, n°310, mai-juin 
2018, p. 48-49. 

CHANSIGAUD Valérie, Les Français et la nature. Pourquoi si peu d’amour ? (Arles, Actes Sud, coll. « Mondes 
sauvages », 2017), Le Courrier de la Nature, n°310, mai-juin 2018, p. 48. 

BOUGRAIN DUBOURG Allain, Lettres des animaux à ceux qui les prennent pour des bêtes (Paris, Les Échappés, 
2018), Le Courrier de la Nature, n°309, mars-avril 2018, p. 49. 

NOËL Jean-Philippe, Ces animaux qui font l’Histoire. 50 aventures d’animaux célèbres (Paris, Delachaux et 
Niestlé, 2017), Le Courrier de la Nature, n°309, mars-avril 2018, p. 50. 

DAUGEY FLEUR, Miscellanées des animaux (Paris, Buchet-Chastel, 2017), Le Courrier de la Nature, n°307, 
p. 50. 

MORIZOT Baptiste, Les diplomates. Cohabiter avec les loups sur une autre carte du vivant (Wildproject, 
collection « domaine sauvage », 2016), Le Courrier de la Nature, n°306 spécial 2017, p. 73. 

CHANSIGAUD Valérie, Enfant et nature, à travers trois siècles d’œuvres pour la jeunesse (Paris, Delachaux et 
Niestlé, 2016), Le Courrier de la Nature, n°305, septembre-octobre 2017, p. 49-50. 

DE WEVER Patrick, Merveilleux microfossiles. Bâtisseurs, chronomètres, architectes (Paris, Editions Biotope, 
2016), Le Courrier de la Nature, n°303, mai-juin 2017, p. 49-50. 

GRANJOU Céline, Sociologie des changements environnementaux. Futurs de la nature (Londres, ISTE éditions, 
collection « Terre-environnement », 2016), Le Courrier de la Nature, n°301, janvier-février 2017, p. 48. 

SKROTZKY Nicolas, Alerte à l'homme (Paris, Editions Mondiales, 1961), Le Courrier de la Nature, n°300, 
novembre-décembre 2016, p. 48-50. 
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KOHLER Florent, THIERRY Chloé, MARCHAND Guillaume et LENA Philippe, Réhabiliter la nature 
ordinaire. Une approche participative (Rennes, Presses Universitaires de Rennes, 2015), Le Courrier de la 
Nature, n°298, juillet-août 2016, p. 48. 

BOURG Dominique et FRAGNIERE Augustin, La pensée écologique. Une anthologie (Paris, PUF, 2014), Le 
Courrier de la Nature, n°297, mai-juin 2016, p. 49. 

CHANSIGAUD Valérie, La nature à l'épreuve de l'homme (Paris, Delachaux et Niestlé, 2015), Le Courrier de la 
Nature, n°295, mars-avril 2016, p. 49-50. 

CHENORKIAN Robert et ROBERT Samuel (dir.), Les interactions hommes-milieux. Questions et pratiques de la 
recherche en environnement (Versailles, éditions Quæ, 2014), Le Courrier de la Nature, n°293, novembre-
décembre 2015, p. 49-50. 

KALAORA Bernard et VLASSOPOULOU Chloé Anne, Pour une sociologie de l’environnement. Environnement, 
société et politique (Seyssel, Champ Vallon, 2013), Le Courrier de la Nature, n°283, mai-juin 2014, 
p. 48-49. 

MORICEAU Jean-Marc, Sur les pas du loup. Tour de France historique et culturel du loup du moyen âge à nos jours 
(Paris, Montbel, 2013), Le Courrier de la Nature, n°278, Spécial Loup, 2013, p. 74. 

MATHIS Charles-François et MOUHOT Jean-François (dir.), Une protection de l’environnement à la française ? 
(XIXe-XXe siècles) (Seyssel, Champ Vallon, 2013), Le Courrier de la Nature, n°276, juillet-août 2013, 
p. 46. 

CHANSIGAUD Valérie, L’homme et la nature. Une histoire mouvementée (Paris, Delachaux et Niestlé, 2013), 
Le Courrier de la Nature, n°275, mai-juin 2013, p. 47-48. 


